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Les empires fascinent 
 
La salle de ventes Elsen a dispersé deux ensembles importants de pièces 
anciennes. Petit tour dans l’Histoire. 
 
EN SE COLLANT À LA RENTRÉE des classes ou peu s’en faut, la famille Elsen n’a pas raté la 
sienne. Dans la cour de leur grande école des métaux et de l’Histoire du monde confondus, les 
amateurs se sont pressés et ils s’installèrent dans la salle de leur belle maison de l’avenue de 
Tervueren comme des enfants piaffant de joie. La tension était palpable car on dispersait entre 
autres choses les collections d’Alfred Blondel et de Marcel Hendrickx. Alfred Blondel est le 
sculpteur bien connu de Woluwe dont un des fils est recteur de l’UCL. Il a acheté sa première pièce 
aux puces en 1941, à Bruxelles ; il avait alors 15 ans. La collection n’était pas immense en nombre 
mais très belle en qualité. 
 

    
 

Cette pièce de la plus haute rareté a été vendue chez Elsen pour 51920 €. 
Elle représente Constance II Auguste. 

 
Antique Calabre 
 
La première nous emmenait vers l’Antiquité des mondes grec et romain quand la seconde regardait 
plutôt dans les rétroviseurs d’une Europe fragmentée entre de microÉtats ou des empires rivaux. 
Les prix obtenus ont été très costauds et montrent que les belles ventes attirent un public de 
connaisseurs venus de l’Europe entière et parfois des USA ; au-delà, c’est plus compliqué. De chez 
Blondel, on vit sortir un tétradrachme frappé entre 410 et 387 avant J.C., dans la zone géographique 
de la Grande Grèce dite Bruttium et dans un site qui fut sans doute l’actuelle Reggio di Calabria 
(Reghion). La pièce en argent était attendue à 10000 € et elle fut vendue avec les frais à 15340 €. 
On saluera encore le 7670 € donnés sur une base de 5000 € pour un autre tétradrachme sorti de 
presse si on peut dire, entre 305 et 295 avant notre ère.Ceci n’était toutefois qu’une mise en bouche 
car après l’argent vinrent les pièces d’or et là, la foule se lâcha. On citera comme exemple cet aureus 
de Rome datant de l’époque de Pertinax (126193) que la salle pensait vendre à 30000 € ; il en vint 
40120€. La rareté des pièces de ce règne tient à sa brièveté, qui alla de janvier à mars 193. Il ne 
mourut pas dans son lit mais assassiné par des soldats “furax” de n’avoir pas été payés à heure et à 
temps. 
 

 



 
Antioche 
 
On fit mieux encore avec un autre aureus frappé à Lyon sous le règne de Postume, en 263264. La 
pièce était escomptée à 30000 €, chose déjà considérable, mais le public sur ses charbons ardents 
fit grimper la cote à 49560 €. Le mieux finalement poussa une pointe à travers un médaillon de 
deux solidi, provenant d’Antioche et frappé entre 353 et 354. On y voyait l’effigie de Constance II 
Auguste. La médaille pouvait se vendre à 20000 €, mais une belle bataille fut engagée et c’est à 
51920 € qu’elle fut adjugée. Du côté Hendrickx, on retiendra les 6490 € obtenus pour une pièce de 
10 centimes à l’état d’essai, en argent, datant de 1832. La pièce était évaluée à 3000 €. On adjugea 
encore à 7080 € une pièce de 5 francs de l’État indépendant du Congo datée de 1896. Il y avait 
enfin trois pièces d’or frappées à Liège lors d’une vacance de siège épiscopal. Elles firent toutes les 
trois un montant très proche des 4000 € et elles dataient de la seconde moitié du XVIIIe siècle.  
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